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LES DEUX FRERES
XXII

UN ASSASSINAT À LA COMBETTE-(SUite)

'érôme hésitait à prendre une de ces armes.
Faut-être prudent, répétait-il.
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1 peédrieur. Et sur la première marche de cet escalier, était

uTréde,uncadavre à demi nu, horriblement défiguré, le visage
desulres épouvantables et le crâne brisé d'un coup de

hache. Ce cadavre, c'était celui de l'infortuné propriétaire de la
Combette, de M. Jalouzet. Tout autour de lui, il y avait les
traces d'une lutte qui avait dû être terrible. Le vieillard tenait
encore un fusil dans ses mains crispées. Ille tenait par le canon,
preuve qu'après avoir fait feu sur ses assassins, il s'en était servi,
comme d'une massue.

Au bout du vesti-
bule était la porte du
potager. Celle-là était
ouverte. C'était par là
que les assassiha
étaient entrés, par là
sans doute qu'ils
avaient pris la fuite.

- Maubert! Mau-
bert! répétait la Ma-
rianne d'une v o i x
éteinte, où es-tu ?

Elle s'était élancée
vers la cuisine, avec
l'afreux pressentiment

qu'elle allait y trouver
son mari égorgé. Mais
Maubert n'y était pas;
tout même y était en
ordre et semblait
témoigner que les
assassins avaient dé-
daigné d'y pénéter. Le
père Jérôme, revenu
de sa terreur première,
s'était hasardé à sui-
vre la Marianne et
Jean Blanc dans la

- maison. La Marianne
criait et pleurait; les
dents du petit pâtre
claquaient. .

Le père Jérôme vit
le cadavre de son mai-
tre et prit la fuite;
mais quand il fut dans

la cour, il se ravisa.

PAR LE TUYAU DE LA CHEMINÉE. -- Je vais chercher

les gendrmes, cria-t-il.
Et il prit sa course vers Laneuville, criant plus fort encore

que la#Marianne. A deux portées de fusil de la Combette, il ren-
contra des gens qui s'en revenaient de la messe; c'étaient les
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